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Un anniversaire inimaginable 

 
 Il y a un an, Samuel PATY, professeur dans un collège public où il enseignait l’histoire et la 

géographie, a été décapité en pleine rue alors qu’il revenait du travail et rentrait chez lui. Un illuminé 

terroriste l’a exécuté pour avoir fait son travail de prof : expliquer ce que signifie la liberté 

d’expression en partant des caricatures de Mahomet qui avait déjà provoqué la tragédie de CHARLIE 

HEBDO. Depuis une semaine, Samuel PATY était en proie aux pressions de son administration qui 

était elle-même subjuguée par un salafiste notoire et prolixe qui avait eu le culot d’entrer dans 

l’établissement pour y soutenir un père d’élève et sa gamine menteuse. La laïcité n’avait rien à voir 

dans ce collège qui était tenu à ne pas faire de vague, car le rectorat via la DASEN ne voulait pas de 

remue-ménage. L’enquête en cours dira peut-être ce qu’il s’est passé … En tout cas, le SNCA e.i.L. 

Convergence qui a demande des comptes à Madame le Recteur, n’a toujours pas reçu de réponse. 

 

 Pour ne pas donner trop d’emprise au drame abominable de Conflans-Sainte-Honorine, les 

plus hautes autorités de l’État ont immédiatement utilisé les circonstances pour entourer les obsèques 

d’un apparat national, sensé honorer un professeur qui ne pouvait plus rien dire et pour cause ! Les 

hautes autorités, ce jour-là, se sont peut-être fait illusion à elles-mêmes.   

 

 Car la laïcité est toujours en danger d’être évacuée de l’Education nationale comme le montre 

chacun jour tel incident ou telle remarque. Et si l’Ecole de la République n’est plus laïque, la 

République n’existera plus. 

 

 Pour cet anniversaire qui rend hommage à un professeur victime de son application à faire le 

travail que lui demandaient son gouvernement et le Code de l’Education, il faut toujours se souvenir 

que la raison n’a pas encore complètement vaincu l’infâme qui rode toujours pour commettre des 

horreurs comme l’assassinat immonde de Samuel PATY. 

 

 


